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Chers adhérents, chers amis, 

Automne. Premiers feux de l’année, premières châtaignes, dernier bulletin de 
l’ADAVS.Nous nous acheminons vers la fin de cette année 2020 qui restera 
hélas tristement mémorable. Saurat, quoique modeste village, n’a pu vivre à 

l’écart du rythme imposé par l’épidémie mondiale de coronavirus.
L’ADAVS a maintenu, tant bien que mal, certaines de ses manifestations festives tout 
au long de l’année, marché aux fleurs puis artisanaux en juillet et en août, fête de la 
pomme fin octobre, néanmoins privée du spectacle offert par les Confréries amies, 
traditionnellement invitées.

Ce bulletin vous propose de parcourir un chemin d’hier à demain.

A l’approche de Noël, revivons les pratiques d’un autre siècle, avec les yeux d’un 
peintre découvrons notre village en 1914, découvrons aussi ce que devient, au col de 
Cabus, ce verger soutenu par l’ADAVS et qui a continué à s’installer tout au long de 
l’été, promesse de récoltes à venir demain. Découvrons encore, écrits par des auteurs 
épris de la vallée de Saurat, souvent celle d’hier, des ouvrages consacrés à ses hommes, 
ses paysages et ses industries.

Vous souhaiter à tous, dans le respect des consignes sanitaires actuelles, une attitude de 
résistants pour vivre un heureux Noël et cette fin d’année, me semble être la meilleure 
façon d’achever cet éditorial.

D. V.
			 

Le CA de l’ADAVS remercie toutes les personnes qui ont contribué à l’élaboration 
des quatre Bulletins de l’ADAVS en 2020, et en particulier

Patrick BEUZELIN, Michèle MAURY DUROU, Jean-Pierre MARTY,  Jeanne MACLATCHY, 
Jean-Marc ANDRIEUX, Guy VIAUD, Bertrand CAMPY.  

Responsable de l’édition : Sylvie MARROT, Présidente de l’ADAVS. 

Qui ne sait saura (t)Qui ne sait saura (t)
La conjoncture actuelle empêchant toute manifestation publique (loto, repas, …) les di-
manches matin 06, 13 et 20 décembre le « Saurathon » organise avec l’accord du téléthon 
et de la mairie de Saurat une vente de pâtisseries et divers produits sur la place de la 
Rende afin de recueillir des fonds pour la recherche. 
L’ADAVS sera présente (jus de pomme). 
Comme on le comprendra, la date de la prochaine Assemblée Générale de l’ADAVS n’est 
pas encore arrêtée.

S. M.

Le Tour de France cycliste traversera notre vallée le 13 Juillet 2021 lors de l’étape PAS 
de la CASE à ST GAUDENS, empruntant le D 618, de TARASCON/A en direction du COL 
DE PORT.

J-P. J.
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Par une belle journée d’automne s’est déroulée la traditionnelle Fête de la Pomme organisée par l’ADAVS, une bien 
joyeuse façon de rappeler la prospérité du verger traditionnel local, riche de nombreuses variétés sur lesquelles 
veille l’association. De plus, la récolte de pommes était abondante cette année. Hélas, les mesures sanitaires actuel-
lement en vigueur ne nous ont pas permis d’accueillir les nombreuses Confréries amies ; donc pas de cérémonie 
d’intronisations ; le repas sur le thème de la pomme n’a pu avoir lieu, l’accès à la buvette était limité, la banda « Les 
Agafous » était absente... Seul l’atelier de pressage animé par Fabien QUERCI a été autorisé à fonctionner ; près 
de trois tonnes de pommes ont ainsi été transformées en jus de pomme frais ou pasteurisé.
 
A noter que parmi les pommes pressées se trouvaient celles ramassées quelques jours avant au Verger Communal 
du Pradal avec l’aide des enfants de l’A.L.A.E. de SAURAT (Accueil de Loisirs Associé à l’Ecole). Le jour de la fête, 
Bertrand CAMPY était d’ailleurs présent pour présenter ce Verger Pédagogique Conservatoire, de même qu’il pro-
posait à la vente de jeunes fruitiers et dispensait des conseils techniques en matière de plantation, greffage, taille.
 
Et n’oublions pas la réputée exposition de champignons chère à Jean SOUHAIT et ses amis ; très bien mise en 
valeur, elle attira de nombreux curieux. Enfin, comme toujours, les produits locaux d’excellente qualité, proposés 
par 35 producteurs, eurent le succès qu’ils méritaient. Parmi l’assistance, on notait  la visite de Mr. Kamel CHIBLI, 
Vice-Président du Conseil Régional, venu ainsi témoigner du soutien de la Région aux initiatives des nombreuses 
Associations de la vallée. En résumé, cette manifestation « simplifiée » fut un grand marché sur le thème de la 
POMME, un succès malgré tout.  

 J-P. J. (texte) - C. A. (Photos) 

Fête de la Pomme 2020 (25 Octobre) :
réussie malgré les mesures sanitaires

Exposition de vrais champignons, pour 
savoir les reconnaître (Jean SOUHAIT 
et ses amis) ; les plus gros à gauche 
pour le plaisir des yeux (créations en 
bois de Michel SOULIE)

Cuisson des beignets aux bonnes 
pommes de Saurat  (ADAVS, Josiane 
ROUAN) 

Le Kürtoskalács (brioche Hongroise) 
revisité, 100 % végétal de Saurat (en-
treprise  sauratoise «Le Dur à cuire» : 
Romain CHAUVINEAU et Nicolas 
DORLEAC) 

Père Noël cueillant des pommes (compo-
sition originale de Marinette DATCHA-
RY) et présentoir des 5 ouvrages de la 
collection ADAVS (conception Didier 
ROBERT) 

Le coin bar de l’ADAVS, avec distan-
ciation des tables 

… pendant que les plus jeunes préfé-
raient le sol pour continuer à admirer du 
plus près la charrette de pommes !
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Verger Conservatoire Pédagogique de CABUS
Financement participatif (suite)

Les personnes qui souhaitent commander des arbres peuvent remplir la fiche de précommande jointe à ce bulletin, 
qui est à retourner soit par mail à bertrand@natureetverger.fr, soit à l’ADAVS / Nature et Verger (boite aux lettres de 
la Mairie de Saurat). Un devis sera retourné dans les meilleurs délais. Sous réserve de disponibilité et de la validation 
préalable de votre commande, les arbres seront à retirer à partir des WE de Portes Ouvertes (Point retrait) les 19-20 
Décembre à Tarascon/Ariège (Pépinière de Sabart), ou les WE suivants à partir de Janvier 2021. Les personnes qui 
ont participé à la Collecte de Fonds/Financement participatif pourront demander leurs contreparties (arbres offerts, 
notamment) à partir de Janvier 2021.

La construction du local de stockage (partenariat 
ADAVS) est pratiquement achevée à CABUS. Bertrand 
CAMPY (Nature et Verger) et les personnes qui sont ve-
nues l’aider à tour de rôle ont du se tenir à la tâche, 
l’assemblage d’un tel abri n’ayant pas manqué de ré-
server ses surprises et nécessité le temps de quelques 
adaptations (découpes, fixations, isolation, extension de 
toiture, etc.). Ce sont finalement 66 donateurs (60 sur 
HelloAsso et 6 en direct) qui ont contribué au finance-
ment participatif proposé par l’ADAVS cet été. Qu’ils en 

soient ici encore remerciés. La photo représente le local 
dans son état d’achèvement mi-Novembre.
Malgré le temps important consacré au montage de 
l’abri, la pépinière Nature et Verger vous propose cet 
hiver une quarantaine d’espèces fruitières à la vente 
(ci-dessous), dont la plupart produites sur les pépinières 
de Saurat ou Tarascon/Ariège, en partenariat avec Mo-
nika Frank productrice de plants de petits fruitiers. Vous 
pouvez consulter la liste actualisée des disponibilités sur 
la page CATALOGUE du site web www.natureetverger.fr

Louis-Edouard MARTY : « L’Adieu au Village »

L’existence de cette très belle et attachante 
œuvre de Louis-Edouard MARTY nous a été ré-
vélée par ses descendants. L’artiste était d’une 
famille ariégeoise de Labastide-de-Lordat, où il 
était né le 8 Janvier 1871. Cette huile sur toile 
a été présentée au salon de Paris de 1914. Le 
peintre était devenu Sauratois d’adoption en 
1906, par son mariage avec Solange Elisa GALY 
dit PATIT, d’une ancienne famille sauratoise. 
Cet « Adieu au village » nous montre la vallée 
du Saurat à une époque où elle a déjà perdu la 
moitié de sa population, qui avait comme on le 
sait chuté entre 1845 et 1914, de 5509 à 2640 
habitants, la cause décisive ayant été la ferme-
ture en Ariège des forges à la Catalane, à partir 
de 1855. L’artiste a su évoquer ce moment éphé-
mère où la jeune femme essaie de suspendre le 
temps, dans sa volonté de garder intacte une 
image de la vallée familière, un instant déjà 
bousculé par l’imminence du départ. La modes-
tie du baluchon explique tout. En même temps 

qu’il fut artiste peintre, Louis-Edouard MARTY mena une carrière de Professeur de dessin. En 1908 il enseignait au 
Lycée National de Nîmes. Le reste de sa carrière, au moins à partir de 1919, se passa au « Grand Lycée de Toulouse », 
aujourd’hui Lycée Pierre de Fermat.                                                                                                                         C. A.



Revue ADAVS - Décembre 2020 - 4

Rites de Noël d’Autrefois
Dans l’attente du retour de la lumière, on allumait des 
Feux de Noël ou un cierge qui devait symboliser la re-
naissance du soleil.
Par exemple, à La Bastide de Sérou, les enfants allaient 
chez l’épicier acheter des bougies, et le plus jeune les 
allumait lors de la veillée de Noël; à Montségur, c’était 
le grand-père qui le faisait et plaçait la bougie au-des-
sus de la tête de l’aîné en disant « T’alumi lou ciergi sul 
cap ; Que sios le lum de l’ostau, Dious te benisco et te 
fas creiche ».
Un autre grand moment était la mise dans l’âtre, avant la 
messe de minuit, de la bûche qui avait été choisie avec 
le plus grand soin. Le plus vieux de la maisonnée devait 
verser sur cette bûche du sel, du vin, du pain. Il était pos-
sible, ensuite, d’allumer cette « parure » de Noël. Peut-
être sommes-nous, ici à l’origine des cadeaux de NOEL 
car, dans certaines vallées, des niches étaient creusées 
dans la bûche où étaient cachées des friandises pour les 
enfants et les femmes.
Une comptine assez crue était alors chantée par les en-
fants »Tiso de Na da, Caga torrons, Pixa vi blanc, No 
caguis arrengades (harengs) que son salades, Caga 
torrons que son molt bons » etc… une autre version, 
encore plus crue existait ! En général, la bûche devait 
brûler jusqu’au premier jour de l’an, sans interruption, 
mais, dans certains endroits, la mère de famille ne l’allu-
mait qu’un peu tous les jours pour la faire durer jusqu’au 
Mardi Gras.
Mais de tous ces rites disparus, les plus étranges étaient 
relatifs à l’évocation des morts. Pendant la messe de mi-
nuit, les défunts étaient censés revenir dans la maison 
familiale où ils avaient vécu. Aussi, la maîtresse de mai-

son laissait à leur intention des aliments constituant le 
repas des morts. La porte d’entrée n’était pas fermée 
et un cierge éclairait la table et, le lendemain, le maître 
de maison le tranchait pour en remettre un morceau à 
chacun des membres de la maisonnée. 
Il est évident que tous ces rites remontaient à l’époque 
pré- chrétienne et que, si l’église chercha soit à les chris-
tianiser, soit à les faire disparaître, ils n’en ont pas moins 
persisté jusqu’à une époque assez récente dans les 
hautes vallées des Pyrénées
Certains des rites cités plus haut étaient encore prati-
qués dans notre vallée de SAURAT, il y a quelques dé-
cennies.
Cette «grande fête d’hiver» qu’était la messe de minuit 
de son enfance sauratoise (1885-1903), Henri MICHEL 
en parle dans ses Mémoires. Et l’on ne peut rester in-
sensibles, Sauratois de maintenant, à cette évocation. 
«  Déjà dans la montagne des lueurs s’agitaient. Les 
rudes paysans commençaient à descendre, chaussés de 
sabots surmontés de grandes guêtres de drap qui mon-
taient jusqu’aux genoux. Ils descendaient de Cabus, du 
Souleilhan, de l’ubac de Carlong. Bourrés de machado 
et de millas, sobres de tempéraments, rares étaient 
ceux qui s’arrêtaient à l’auberge. Tout au plus prenaient 
ils un café dans les maisons où ils avaient apporté une 
toupine. Le verbe haut, ils montaient à la tribune du 
haut, celle du bas étant pour ainsi dire réservée d’un 
accord tacite aux hommes du village, cependant que les 
femmes prenaient place dans la nef au bruit assourdis-
sant des prie-Dieu.» 

J.-P. J.

Hommage à Claude BUILLES

En septembre dernier nous apprenions avec stupéfac-
tion et une infinie tristesse, la disparition de Claude à 
l’âge de 79 ans ; il nous a quittés, sans bruit, durant son 
sommeil. Nous le savions malade mais nous n’imagi-
nions pas une fin si proche. Claude était, en Pays de Ta-
rascon, un personnage incontournable ; homme discret, 
il était un grand humaniste, fidèle en amitié, un homme 
de bien totalement désintéressé... mais aussi un homme 
libre. Il possédait un réseau de relations aux savoirs né-
cessaires à l’avancement de ses nombreux projets ; il 
était soucieux de valoriser son territoire.
Claude s’était considérablement investi, avec Claude 
BOURDIE,  dans l’organisation de la Fête de Tarascon, 
tout comme dans celle de la grande foire. Il était, égale-
ment, le  père-fondateur de l’association des « Pastous » 
et fervent défenseur de la race ovine tarasconnaise. 

Grand passionné d’histoire locale il remettait à l’hon-
neur celle des plâtrières de Tarascon et Arignac. Après 
avoir effectué de nombreuses recherches sur le sujet, il 
avait organisé une très belle exposition ; de même il pu-
bliait, dernièrement, un livre sur cette thématique.
Claude BUILLES était aussi un fin conseiller. C’est ainsi, 
qu’à SAURAT, où il comptait de nombreux amis il nous 
conseilla lors de la création de la Confrérie de la Pomme, 
et nous apporta toute son aide. Il y a trois ans, ayant pris 
connaissance du contenu d’un exemplaire d’une Mono-
graphie manuscrite de la commune de Saurat datant de 
1887, et constatant l’insuffisance d’informations relatées 
dans ce document concernant l’histoire industrielle de 
notre vallée, il proposa à Jean-Paul JAUZE, la publica-
tion, au profit de l’ADAVS, d’un ensemble d’annexes, 
résultat d’importants travaux de recherche d’archives 
et d’études universitaires. Ainsi naissait, le livre intitulé 
« SAURAT du XIVe au XXe siècle : Une communauté de 
Haute Ariège en mutation permanente » précédé de la 
« Monographie de la Commune de Saurat (Ariège) sui-
vie de l’historique de l’enseignement primaire » (1887-
1901) de Joseph BONNEL. Nous lui devons cette pa-
rution dont il fut le principal contributeur, totalement 
bénévole. La photographie le représente dédicaçant 
leur livre à la présidente de l’ADAVS, Sylvie MARROT, 
lors du marché de Juillet 2020. Claude, pour nous, tu 
resteras le symbole de la générosité, de la fidélité et de 
l’amitié.

J-P. J.



Bibliogaphie :
Ouvrages récents en relation avec la vallée du Saurat

« Le second livre sauratois »
Imprimé depuis une quinzaine de jours, le livre « Hommage 
aux Poilus Sauratois morts pour la France » rassemble des 
photos en couleurs depuis les années 2000, mais aussi 
des documents officiels de 1914, ou encore des articles 
de presse. «  Chaque année, depuis 2000, on prend des 
photos des commémorations du 11 Novembre. On a donc 
décidé de toutes les rassembler et d’en faire un livre » ex-
plique Guy DOUZIECH, président de la section sauratoise 
de l’UFAC. 
Cet ouvrage fait suite à un premier ouvrage paru en 2016, 
aujoud’hui épuisé intitulé 
Les Poilus sauratois morts pour la France, . 
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Le plâtre de la montagne
« 700 ans de plâtre dans la Tarasconnais »
par Claude BUILLES
Cet ouvrage sur l’exploitation du gypse s’adresse à tous les curieux d’histoire indus-
trielle et humaine qui a généré dans 10 communes plus de 30 unités de fabrication et 
employé plusieurs centaines d’ouvriers. Une belle aventure qui s’arrête faute de matière 
première en 1988 !
Livre relié  dos collé, 313 pages en quadrichromie,
format 21 x 29,7cm   
En vente auprès de l’ADAVS et au stand des Marchés artisanaux au prix de 28 € ou 
05 61 05 67 62

SAURAT  du XIVè au XXè siècle
« Une communauté de Haute Ariège en mutation permanente »   
par Claude BUILLES et Jean-Paul JAUZE et précédé de la « Monographie de la Com-
mune de Saurat (Ariège) suivie de l’historique de l’enseignement primaire (1887-
1901) de Joseph BONNEL. 5ème ouvrage de la « Collection ADAVS » 
Monographie de la vallée du Saurat par Joseph BONNEL, instituteur à Saurat, com-
plétée d’une seconde partie regroupant le résultat d’importants travaux de recherche 
d’archives et d’études universitaires récents. Cette seconde partie apporte un éclairage 
inédit sur la riche histoire des industries construites à travers les siècles le long de la 
rivière le Saurat. 
Livre relié dos collé, 303 pages en quadrichromie, format 21 x 29,7 cm, au prix de 30€ 
En vente auprès de l’ADAVS et au stand lors de nos diverses animations ainsi qu’à 
l’épicerie. Contact : adavs.saurat@orange.fr ou 05 61 05 67 62

Victor BABY  « Un temps de vie à Saurat » 
par par Arnaud SANS
Recueil de photographies de Victor BABY, élève de Clément SANS et éditeur de cartes 
postales à Saurat. 
Aux Editions l’Empreinte mélodique BP21 - 13710 FUVEAU au prix de 28 €. 
Commande www.lempreintemelodique.com
(http://lempreintemelodique.com/shop/en/livres/164-un-temps-de-vie-a-saurat-victor-
baby-arnaud-sans-9791094294062.html) ou auprès de l’ADAVS
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